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Édito

Exceptionnellement, le magazine municipal Bezons infos
ne s’ouvre pas sur l’éditorial habituel.

En effet, afin de respecter la neutralité des propos et d’assurer
la stricte égalité entre les candidats, je ne m’exprimerai pas
au travers de cet édito jusqu’aux prochaines élections municipales
qui se dérouleront les 15 et 22 mars 2020.

Dominique Lesparre
Maire de Bezons



Octobre

Rives & Run 
À partir de 8 h 
Parc Nelson-Mandela

Dimanche 6

Octobre rose
Programme complet – p. 11

Du 7 au 14

Retraités
Croisière Rive-droite, Rive-gauche
départ à 12 h
Paris – p. 28

Jeudi 10

Distribution de compost
Syndicat Azur – p. 11

Samedi 12 et dimanche 13

Rencontre autour de...
« Patricia Allais-Rabeux »
18 h 30
Médiathèque Maupassant – p. 22

Mardi 15

Pass jeunesse 
Renseignements au service municipal
jeunesse
Tél. : 01 79 87 64 10 – p. 25

Du 21 au 31

Bourse aux jouets
9 h
Espace Aragon – p. 27

Samedi 16

Agenda - Octobre-novembre

Commémoration Armistice 
Square Yves-Morel

Lundi 11

Week-end cinéma 
Théâtre Paul-Eluard – p. 21

Samedi 9 et dimanche 10

Pass sportif
Renseignements au service municipal
des sports
Tél. : 01 79 87 62 80 – p. 25

Du 21 au 31
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Loto
14 h
Résidence autonomie Louis-Péronnet –
p. 28

Mardi 22

Ciné en famille
18 h
Théâtre Paul-Eluard – p. 21

Jeudi 24

4

Prox’Raid aventure
13 h 30 - Gymnase Jean-Moulin
Maison des sports – p. 23

Dimanche 27

Nuit du sport
17 h
Gymnase Jean-Moulin
Maison des sports – p. 23

Samedi 26

Atelier yoga avec
la chorégraphe Jann Gallois
10 h 30
Théâtre Paul-Eluard – p. 19

Samedi 19

Commémoration
17 octobre 1961
18 h 30
Pont-de-Bezons – p. 11

Jeudi 17

Novembre
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Du nouveau
au marché !
Neuf mois après le changement de
délégataire, le marché couvert enregistre
des arrivées et reprend un nouveau
souffle.

Samedi 21 septembre, de nombreux Bezonnais ont participé à l’éco-
balade organisée par la Ville, en partenariat avec le syndicat Azur.
Une belle matinée qui a permis d’attirer l’attention sur le respect du
cadre de vie. 

9

Ce logo dans Bezons infos
rappelle que la ville de
Bezons rejette l’accord
général sur le commerce
et les services (AGCS) qui
prévoit la privatisation des
services publics.
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Zoom

Le forum des sports et des associations a attiré de nombreux curieux, samedi 7 septembre, à l’espace Aragon et sur ses abords. Près de
cinquante associations étaient présentes ce jour-là pour présenter leurs activités. Certaines ont même impressionné le public par leurs bel-
les démonstrations d’arts martiaux, de danse ou encore de chorale gospel ! 

Le 1er septembre dernier,
les Bezonnais se sont ras-
semblés, square Yves-Morel,
en présence des élus et
des associations d’anciens
combattants pour commé-
morer  la  l ibéra t ion  de
Bezons. Le 24 août 1944,
alors que les forces alleman-
des commencent à quitter la
capitale, une voie impor-
tante de repli passe par le
pont de Bezons vers Argen-
teuil ou Herblay. « Notre ville
aura pâti de la guerre en
perdant 93 des siens parmi
lesquels des militaires, des
Résistants et des civils », a
rappelé le maire, Dominique
Lesparre, dans son allocu-
tion. 

Bezons libérée 

Forum des sports et des associations
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Zoom

Dimanche 22 septembre, la traditionnelle
foire de Bezons s’est installée dans le centre-
ville, avec son immense vide-greniers, son
stand municipal (voir p. 8), ses nombreuses
associations, son manège et ses animations
musicales.
Sans oublier l’incontournable remise des
récompenses aux lauréats du concours
« Fleurir Bezons ». Petits et grands ont bien
profité de la journée, malgré la pluie qui s’est
invitée en début d’après-midi. 

Foire pluvieuse,
foire heureuse ! 
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Cœur de ville
Lors de la foire, les Bezonnais ont pu découvrir, sur le stand municipal,
le nom des premières enseignes de restauration qui ont décidé
de s’implanter dans le futur Cœur de ville. De quoi faire saliver,
en attendant leur ouverture en 2021. 

Ils vont vous régaler !
S i l’on savait qu’une

cinquantaine de bou-
tiques et restaurants est

attendue dans le futur Cœur
de ville, l’on connaît désormais
le nom de quelques-uns d’en-
tre eux : Big Fernand, Bistro
Régent, le Chill Sandwich &
Coffee ou encore la crêperie
Le Phare Saint-Louis. Ces en-
seignes de qualité sont déjà
bien implantées à Paris et sa ré-
gion. Beaucoup d’autres com-
merces et services sont pré-
vus, tels que des opticiens, une
enseigne de produits surgelés,
un cinéma, un centre de fit-
ness, etc.  

Laëtitia Delouche

Big Fernand, 
le « hamburgé » sur mesure

L’enseigne se rapproche petit à petit des
Bezonnais… Après avoir ouvert un restaurant
au centre commercial des 4 Temps à La
Défense l’été dernier, elle s’apprête à installer
ses fourneaux d’ici 2021 au Cœur de ville.
Bonne nouvelle pour les aficionados de
burgers, concoctés ici, à la française ! C’est
d’ailleurs ce qui fait toute la spécificité de
Big Fernand, « des produits glanés dans
tout l’Hexagone », et une viande d’origine
française. À emporter ou sur place,  il est aussi
possible de composer son propre hamburgé,
soit « 3840 » possibilités de se régaler,
d’après l’enseigne ! 
Le + : les frites « Fernandines »
maison (et les sauces aussi !) 

Bistro Régent,
la cuisine du terroir

Si le chef étoilé Philippe Etchebest le
recommande, alors on peut s’y presser sans
souci ! Présent à travers la France, Bistro
Régent propose une cuisine authentique,

dont la réputation n’est plus à faire auprès
des viandards. À choisir dans la mono-
formule, cœur de rumsteak, entrecôte
charolaise, tartare… Et les enfants ne sont pas
en reste dans ce bistrot convivial et familial,
avec un menu qui leur est dédié, tout aussi
alléchant. 
Le + : des frites fraîches à volonté

Le Chill’ Sandwich & Coffee,
le « casse-croûte » personnalisé

Fini de faire le tri dans son sandwich ! Car,
ici, c’est le client qui choisit comment garnir
son pain parmi un large choix de viandes,
légumes et sauces. La formule « sur mesure »
existe aussi en wrap ou en salade. À emporter
ou sur place, le Chill’Sandwich & Coffee
propose également des boissons chaudes
et fraîches (smoothie, bubble tea, café
frappé…) ainsi qu’une carte variée de desserts.  
Le + : un « chill coffee » offert pour tout achat
d’un sandwich « chill food »
en s’inscrivant par mail

Le Phare St Louis,
la Bretagne à Bezons  

Présente dans quelques communes de la
région parisienne, dont Saint-Germain-en-

Laye, Vélizy, Massy, cette crêperie
traditionnelle propose une carte variée de
plats préparés sur place « à la minute ».
Le Phare St Louis élabore ses crêpes et
galettes, avec ou sans gluten, à partir des
meilleures farines issues de l’agriculture
raisonnée. Et pour les accompagner : une
cave à cidre pour satisfaire tous les goûts. 
Le + : la formule St Louis offerte le jour
de son anniversaire pour les détenteurs de la
carte de fidélité (gratuite)  

Sur le stand municipal à la foire

Parc Bettencourt : 
attentifs aux plantations
Les travaux du parc Bettencourt ont
démarré en juillet. Le début du chantier a
consisté à préparer le terrain. 43 000 m3 de
terre ont été raclées et entreposées sur la
zone attenante, près des bases de vie.
Début octobre, les services techniques de
la ville choisiront 700 arbres, en pépinière.
Une étape cruciale pour la qualité « verte » du
futur parc. Les plantations auront lieu en
novembre. Les travaux de la première des trois
phases, côté rue des Barentins, s’étaleront
jusqu’à la fin du 1er trimestre 2020.

Qui sont-ils ?
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À travers la ville
Samedi 21 septembre, de nombreux Bezonnais ont participé à l’éco-balade
organisée par la Ville, en partenariat avec le syndicat Azur, dans le cadre
du « World clean up day ». Une belle matinée qui a permis d’attirer l’attention
sur le respect du cadre de vie. 

Plus propre ma ville

À vous de jouer ! 

Partout en France, les initiatives se sont multipliées à l’occasion
de la journée mondiale du nettoyage de notre planète. À
Bezons, rendez-vous était donné par la Ville, à 9 h 30, sur le

parvis de la mairie, où la matinée a commencé par un petit-déjeu-
ner convivial et quelques démonstrations des machines du service
municipal de la propreté. Les Bezonnais ont aussi pu s’informer sur
les consignes de tri auprès du stand tenu par le syndicat Azur, en
charge de la collecte et du traitement des déchets sur la ville.  

Face aux incivilités, sensibiliser  
Une fois équipé de chasubles jaunes, de gants et de pinces, le groupe
de nettoyeurs est parti à la chasse aux déchets, du quartier des
Chênes aux berges de Seine. « Au bord des routes, sur les trottoirs,

beaucoup de mégots, d’emballages, de canettes. C’est dommage d’en
voir autant, alors que les poubelles sont jamais bien loin », déplore
Stéphanie. Parmi les participants, des enfants, aussi, prennent leur mis-
sion au sérieux. « Parfois, les gens prennent la rue pour une poubelle »,
prend conscience Maya, du haut de ses 8 ans. Alors que les sacs de
détritus se remplissent à vive allure, l’éco-balade interpelle sur son
passage. « C’est un bel exemple que vous montrez », lance une
Bezonnaise. À l’arrivée, la grande benne d’Azur attend les participants
au parc Nelson-Mandela. « Je suis contente d’avoir participé. C’est im-
portant de protéger l’environnement qui nous entoure. Nous devrions
le faire plus souvent », confie Nadia. 

Laëtitia Delouche

9Dernières semaines pour voir les cinq struc-
tures de jeux végétalisées installées par le
service des espaces verts depuis le printemps,
aux quatre coins de la ville. Laquelle avez-
vous préféré ? À vous de nous le dire, en par-
ticipant au vote qui sera mis en ligne sur la page
Facebook de la ville. Restez connectés ! 

Rubik’s cub – Tête-de-Pont 1000 bornes – Grand-Cerf 

Jeu de l’oie – Rond-point Parmentier Scrabble – Foyer Péronnet 

Mikado – Devant le TPE 
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À travers la ville
Les travaux de ce nouveau lieu d’écoute et d’information vont démarrer ces
prochaines semaines. Situé au 7, rue Maurice-Berteaux, à l’emplacement de
l’ancien accueil de loisirs La Flûte enchantée, il ouvrira ses portes au premier
trimestre 2020. 

«U n lieu d’écoute, d’information et
d’échanges pour les parents et
les professionnels de la petite

enfance ». C’est ainsi qu’Agnès Suchetet,
directrice du service municipal à la petite en-
fance, définit le RAM (Relais assistant(e)s
maternel(le)s). « L’ouverture de cette struc-
ture est très attendue, souligne Sabrina*, as-
sistante maternelle sur la ville. Pour les pe-
tits que nous gardons, c’est important d’avoir
des temps de rencontre et de jeux avec
d’autres ». Disposant d’un jardin d’enfants,
ce nouvel équipement municipal favorisera
effectivement les activités d’éveil et la socia-
bilisation. 

195 assistantes
maternelles agréées à Bezons

Il instaurera aussi des temps d’échanges
entre assistantes maternelles, parfois iso-
lées dans l’exercice de leur métier, sur leurs

droits et leurs pratiques. «  On peut espérer
que cela contribuera à mieux reconnaître
et valoriser notre profession », poursuit
Sabrina. Du côté des familles, cet équipement
constituera un nouveau lieu ressource dans
leur recherche de mode d’accueil. « Nous dis-
posons d’une offre d’accueil des tout-petits
importante et variée sur la ville mais toute-
fois insuffisante pour répondre à toutes les
demandes », admet Agnès Suchetet. « Ce
nouveau lieu va permettre de ne pas laisser
les familles seules avec leurs questions ». Les
parents ou futurs parents pourront effective-
ment trouver des informations et des conseils,
mais aussi connaître l’ensemble des aides
et solutions possibles sur le territoire auxquel-
les ils peuvent prétendre.

Laëtitia Delouche

*Le prénom a été modifié 

Neuf mois après le changement de délégataire, le marché couvert
enregistre des arrivées et reprend un nouveau souffle. 

Du nouveau au marché ! 
« Ce changement va dans le bon sens », se réjouit Sarah Adelle.
La fleuriste a soufflé ses 11 ans de présence « Au temps des
Cerises » par une bonne nouvelle : elle va se déplacer et s’agran-
dir sur un emplacement à deux pas. Depuis sa reprise par le nou-
veau délégataire, la société Mandon, le marché du jeudi et du
dimanche retrouve des couleurs. L’amélioration, en matière de

propreté, est visible. Une dératisation et une dépigeonnisation
ont eu lieu. « L’espace est en cours de réorganisation dans un
esprit de complémentarité. Nous comblons peu à peu les pla-
ces vides, en misant sur de la qualité », souligne Catherine Boc-
quez, chargée de mission commerce à la ville. Côté stands, ça
bouge. Pedro Pimentel et sa belle-fille, installés en mai, font le
bonheur des papilles avec leurs fromages et volailles, en pro-
venance de Normandie. Fin octobre, ils redonneront vie à la se-
conde buvette. Depuis septembre, Stéphanie Dos Santos pro-
pose ses produits de saison bio et champignons de toutes
sortes. À venir, un maraîcher, un écailler-marchand d’huîtres et
un traiteur antillais et africain. Des « volants » vont bientôt in-
tégrer la halle. 

P.H.

Une semaine du goût festive
Après l’opération pour la rentrée mi-septembre, le marché
sera au diapason de la semaine du goût les 17 et 20 octobre.
Au menu : pique-nique urbain et dégustation des produits des
commerçants, agrémenté d’un accordéoniste le dimanche.10

Bientôt un Relais
assistant(e)s maternel(e)s
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La Ville a finalisé son plan vélo. La circulation
cyclable sera sécurisée et fluidifiée sur une
majeure partie de Bezons en 2021. 

Premières pistes
vers le 100 % cyclable
L a Ville a bouclé son plan vélo (2019-

2021). Il s’inscrit en complément de celui
de l’agglomération, voté au conseil com-

munautaire du 9 mai. Ce dernier a entériné le
financement d’aménagements cyclables à venir
sur les berges, l’avenue Émile-Zola, la rue Albert
1er et l’axe - perfectible - du pont de Bezons à
la place de la Grâce-de-Dieu. 
Le « plan vélo ville » est destiné à quadriller la
commune sur la base du schéma environnemen-
tal. Les pistes cyclables sont aujourd’hui concen-
trées sur l’entrée de ville et le secteur Bonneff-
Berteaux en zone 30. Les études ont pointé le
« manque de continuité et de lisibilité »mais sou-
ligné un investissement mesuré pour bénéficier

d’une circulation cyclable de qualité. Bonne nou-
velle : pour y parvenir, Bezons va disposer, d’ici
la fin de l’année, d’une subvention de 75 000€
au titre du FSIL (Fonds de soutien à l’investisse-
ment public local). La Région et le Département
ont également été sollicités. La majorité de la ville
est destinée à passer en zone 30 fin 2021. Une
condition indispensable au « traçage cyclable ».
Première réalisation visible : la rue Casimir-
Périer, dans le Nouveau-Bezons. Une bande cy-
clable, à l’inverse du sens de circulation automo-
bile, matérialisée par du marquage au sol et de
la signalisation, sera réalisée d’ici la fin de l’année.

P.H.

Voir le détail du plan vélo sur www.ville-bezons.fr

En bref

Cancer du sein :
un mois de sensibilisation
À l’occasion d’ « Octobre Rose », la cam-
pagne nationale de dépistage organisé
du cancer du sein, le Centre municipal
de santé (CMS) propose plusieurs ren-
dez-vous  :

stand d’informations et de prévention
lundi 7, de 9 h à 12 h et de 14 h à 16 h  

atelier d’informations et de prévention
mardi 8, de 9 h à 11 h, au centre social
Rosa-Parks 

conférence « alimentation et cancer »,
par la diététicienne de Bezons mer-
credi 9, de 14 h à 16 h 

atelier collectif « peindre une fresque
à plusieurs mains » lundi 14, de 10 h à
12 h 
Et pendant tout le mois, les Bezonnais
sont invités à participer à un concours
de poésie autour du thème « le combat
pour la vie ». Une urne sera installée dans
la salle d’attente du CMS. 

Commémoration 
Les Bezonnais sont invités à une céré-
monie de recueillement en hommage
aux victimes du massacre du 17 octo-
bre 1961, durant lequel des centaines
d’Algériens perdirent la vie, notamment
au pont de Bezons, victimes de la vio-
lence de la police de Maurice Papon. 

Jeudi 17 octobre à 18 h 30, sur le
pont de Bezons 

Distribution de compost 
Les Bezonnais pourront profiter d’une
distribution gratuite de compost, samedi
12 et dimanche 13 octobre, organisée par
le syndicat Azur. Des composteurs seront
proposés à des tarifs préférentiels. Azur
anime également des ateliers de compos-
tage (à partir de 16 ans) samedi 12 et mer-
credi 16 octobre à 14 h, sur inscription. 

10, rue du Chemin vert à Argenteuil
www.syndicat-azur.fr – 01 39 82 10 36 

ABH : « Petits et grands
jardiniers » le 22 octobre 
AB-Habitat propose une opération
« Petits et grands jardiniers » mardi
22 octobre, de 14h et 17h, dans cinq de
ses résidences (Stéphane Hessel, Roger
Masson, Arthur Rimbaud, Henri Grouès
et Auguste-Delaune) Des bulbes à fleurs
seront plantés. La séance de jardinage
sera suivie d’un goûter partagé. 

Le 28 septembre dernier, les trois centres sociaux ont invité leurs
bénévoles à une journée spéciale à Vallangoujard. L’occasion de
remercier ces habitants, nombreux à donner de leur temps
et partager leurs savoir-faire. Témoignages. 

Paroles de bénévoles 
Khadija Boussaid,
centre social Robert-Doisneau  

Pas besoin de diplôme pour être bénévole ! Un
sourire, une écoute, de petites attentions comptent
énormément. Moi, ça m’a fait beaucoup de bien
à un moment de ma vie où je me sentais débordée
et seule dans mon coin. Dès que mes enfants ont
grandi, j’ai souhaité, à mon tour, donner de mon
temps et de ma bonne humeur. Depuis huit ans,
j’aide à l’organisation des fêtes de Noël, de quartier,

la  bourse aux
jouets, etc. J’adore
ça ! Ces moments
de rencontre ,
de mélange des
cu l tu res  son t
essentiels pour faire
grandir la ville et s’y
sentir bien.

Anne-Marie Bertholom,
centre social Rosa-Parks  

Je m’étais toujours dit, quand je serai à la retraite,
j’aimerais donner des cours de français. C’est chose
faite ! Il y a an, en me rendant aux portes ouvertes
du centre social, j’ai vu qu’il recherchait des bénévoles
pour animer un atelier oralité auprès de personnes
non-francophones. Je n’ai jamais été prof mais je
suis à l’aise avec la conjugaison et l’orthographe,
alors pourquoi pas transmettre mon « petit savoir».
J’ai pu bénéficier de trois jours de formation à la
Maison des bénévoles de Paris pour mieux me
préparer à cette nouvelle mission. Nous sommes
plusieurs à animer cet atelier tous les vendredis. Cette
expérience a donné lieu
à de très belles rencon-
tres et des amitiés aussi.
Ça fait chaud au cœur
de sentir qu’on a pu aider
certaines personnes
dans leur quotidien. 

L.D.

À travers la ville
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Les questions éducatives (culture et sport inclus)
représentent 39 % des dépenses dans le budget
primitif 2019. Ce n’est pas nouveau, l’éducation
des petits et jeunes Bezonnais.e.s fait partie
des priorités de la Ville. Voir réussir et s’épanouir
ses élèves, dans un cadre adapté, réclame un
investissement matériel et humain, et un
partenariat constant avec l’Éducation nationale.
La Ville ne se cantonne pas à son obligation
d’entretenir le patrimoine de ses écoles
primaires. En maternelle, Bezons maintient,
c’est une particularité, une ATSEM par classe,
une aide précieuse pour les enseignants. Paul-
Vaillant-Couturier et Angela-Davis accueillent
deux classes de toutes petites sections (moins
de 3 ans). Sur le plan périscolaire, elle a réussi

à préserver sa cuisine centrale, gage de qualité
et, grande avancée cette année, a élargi les
places en accueil de loisirs où a été mis en
place un nouveau règlement intérieur. Le suivi,
pour aider les familles en difficulté, étendu
à l’école maternelle, fait partie de ces petits
plus. Tout comme la poursuite, malgré l’abandon
de l’État parfois, des dispositifs d’accompagne-
ment à la scolarité. Même lorsqu’elle n’est plus
compétente, la Ville reste attentive aux
problématiques d’un lycée en pleine mutation,
futur joyau de l’hôtellerie-restauration du
département, et de deux collèges dynamiques,
où diversité et réussite vont de pair. Un mantra
bezonnais.

Pierrick Hamon

Dossier du mois

Aller au-delà 
pour nos enfants
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Dossier

La Ville s’adapte aux réformes pour proposer aux élèves bezonnais
de primaire, avant, pendant et après la classe, une prise en
charge optimale. Avec ces particularismes locaux, tournés vers
la réussite et le bien-être des enfants et de leurs parents.

Cinq nouvelles classes 
Les écoles primaires accueillent 3821 enfants,
soit 168 de plus que l’an passé. Cinq classes
ont ouvert : en maternelle, à Marcel-Cachin
et Paul-Vaillant-Couturier ; en élémentaire à
Angela-Davis, Paul-Langevin et Louise-
Michel 1.
Avec une moyenne de 26 élèves et demi par
classe - soit quasiment le nombre de 26
requis dans les écoles classés en Réseau
éducation prioritaire (REP)* -  les classes
bezonnaises ne sont pas surchargées.

* Toutes les écoles sont en REP, sauf Karl-Marx et Louise-
Michel. Idem pour la maternelle Gabriel-Péri qui dépend
de cette dernière. 

Des tout-petits scolarisés 
Les écoles Paul-Vaillant-Couturier et Angela-
Davis accueillent encore une classe de toute-
petite section. Une chance de sensibiliser
tôt les enfants (à partir de 2 ans) au mode
collectif. 

Réforme des CE1 en REP 
Après la réforme gouvernementale des CP
l’an passé, place en 2019-2020 à celle des
CE1, avec 24 élèves et deux enseignants par

classe, soit deux groupes de 12. Cette
nouveauté induit des frais supplémentaires
pour la Ville liés à l’aménagement des locaux
(achat de tableaux…) Les classes de CE1
ont été réorganisées en « îlots ». Tout a été
pensé pour un travail en harmonie des deux
groupes.  

Toujours une ATSEM par classe 
Afin de favoriser l’encadrement des enfants
et d’aider les enseignants dans leurs activités,
en école maternelle, la Ville continue à
maintenir une ATSEM par classe (lire
reportage p.17). 

Nouvelles directions 
Alexandre Labaune (Victor-Hugo maternelle),
Cybel Leclerc (Louise-Michel maternelle)
et Peggy Poncharaud (Louise-Michel
1 élémentaire).

À noter
L’élection des représentants de parents
d’élèves se tiendra vendredi 11 octobre
dans les différents groupes scolaires de
la ville. Les parents sont invités à exprimer
leur suffrage au bureau de vote de
l’établissement fréquenté par leur enfant,
ou par correspondance.

60 places ouvertes
en accueil de loisirs

Moins de stress d’organisation pour les parents.
Grâce à un effort de la municipalité pour répondre
aux demandes, les places en accueil de loisirs
ont été élargies. Elles se répartissent entre Marcel-
Cachin et l’accueil de loisirs Jacques-Tati.

École : une prise en charge
de première classe 

SCOLAIRE PÉRISCOLAIRE
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Un lycée en travaux et en pleine réforme,
deux collèges dynamiques.

Lycée de Bezons
Le lycée regroupe 750 élèves en 2019-
2020. Le futur lycée polyvalent avec
hôtellerie-restauration et filières d’excellence,
en accueillera presque le double en 2022,
sur un seul site. Le chantier, fruit d’années
de mobilisation, a commencé, en site
occupé. Les élèves du lycée général ont fait
leur rentrée dans le bâtiment A et 18
classes en préfabriqué. Le bâtiment B est
en cours de destruction et le gymnase en
restructuration. Les bâtiments de fonction
et un internat moderne de 100 places
(contre 38 aujourd’hui) sont également
en construction. L’exercice 2019-2020
est marqué par la réforme applicable aux
premières. Les trois filières (L, ES et S) sont
supprimées. En juin, quatre classes passe-
ront le bac de français et un de leur trois
enseignements de spécialité. « Tous nos
élèves de première ont obtenu leur trois
vœux », se félicite la proviseure, Lydie
Dandrimont. Du côté site professionnel,
Valérie Beaujois remplace Sandrine Dorges
comme provi-seure adjointe. Le retour en
classe a été précédé d’une semaine
d’intégration : un mélange d’exercices de
cohésion et de course d’orientation.

Collège Gabriel-Péri
Une 6e supplémentaire pour 29 classes en
tout. « Nous sommes dans une dynamique

positive, souligne Agnès Garcia, la princi-
pale. Avec plus de 700 élèves, nous
devons adapter les emplois du temps.
Nous avons eu une visite du Conseil
départemental en juin pour envisager une
extension. »
Grande nouveauté : exit la pause-déjeuner
de 12 h à 13 h 30. Elle intervient doréna-
vant sur deux heures (11 h -13 h ou 12 h-
14 h). Ceux qui rentrent manger chez eux
sont gagnants. Les demi-pensionnaires
ont une première heure au self. L’autre
est consacrée aux dispositifs « devoirs
faits », « SOS maths » ou aux clubs.

Collège Henri-Wallon
Gilles Merrien est parti à Cergy. La nouvelle
principale s’appelle Françoise Lombardo.
Le collège atteint 780 élèves (743 en
2018). « Cela ne nous empêche pas de
bien accueillir tout le monde. Notre volonté
est de faire réussir nos élèves dans leur
diversité et selon leurs besoins, » note
Sylvain Rivière, le principal adjoint. Deux
classes ont vu le jour en 6e et en 3e. Au
rayon nouveautés : l’inclusion des 6e Segpa
dans les classes avec leurs camarades de
6e, une nouvelle salle de langues ou ce
stage mutualisé en 3e dans une grande
entreprise. 

P.H.

SECONDAIRE
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Les nouveautés
de la rentrée

Le batiment B du lycée en cours de démolition

Nouveau règlement intérieur
Les accueils de loisirs (ALSH) se sont dotés d’un
nouveau règlement intérieur, adopté au conseil
municipal du 25 septembre. Ce document
commun à tous les ALSH précise les objectifs
éducatifs défendus,  les conditions d'inscription
et le fonctionnement. Il est question, entre autres,
de la nouvelle tarification de l’étude surveillée au
quotient familial, à la présence réservée de
l'enfant et non plus au forfait, votée par la Caisse
des écoles, le 18 septembre dernier.

Restauration scolaire :
la qualité à domicile

À l’heure où nombre de communes choisissent
de sous-traiter la restauration scolaire, la Ville
maintient sa cuisine centrale. Dès 6 h, les repas
sont préparés, sous le contrôle d’une diététicienne,
puis acheminés en liaison chaude vers les
restaurants scolaires. 373 555 repas ont été
servis en 2018. Nouveauté issue de la loi,
l’obligation de proposer un plat végétarien sera
mise en œuvre en novembre.

Réussite éducative :
le fort soutien de la Ville

Le suivi des familles (lire reportage p.16) du
Programme de réussite éducative (PRE) s’est
ouvert aux maternelles cette année. 
Réussite éducative toujours, deux dispositifs
continuent : le CLAS et le CLEM. Ils utilisent la
pédagogie du détour, en d’autres termes, des
moyens ludiques d’apprentissage différents des
méthodes scolaires. Les parents sont associés.
L’État s’est désengagé sur le CLEM (club de
lecture, d’écriture et de mathématiques) en CE1.
La Ville a acté sa survie lors du conseil municipal
du 25 septembre et le finance à 100 %. Le
CLAS (contrat local d’accompa-gnement à la
scolarité) proposera, en plus de l’aide aux devoirs,
des projets sur la cohésion de groupe ou le
conte comme l’an passé. Rentrée prévue en
novembre dans les deux cas. 

Pierrick Hamon
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Dans le cadre du PRE (Programme de réussite éducative), visant à lutter
contre le décrochage scolaire, les familles bezonnaises peuvent solliciter
la Ville pour bénéficier d’un accompagnement individualisé gratuit. 

Agir ensemble
face aux difficultés 

S oucis à la maison, problèmes d’appren-
tissage ou de comportement à l’école,
etc. Les raisons de saisir la municipalité

pour suivre un parcours PRE peuvent être
diverses. Et il ne faut pas hésiter à solliciter
ce dispositif, dès les premières difficultés
rencontrées, et ce, à n’importe quel moment
de l’année. Cet accompagnement individua-
lisé s’adresse aux enfants scolarisés ou familles

résidant dans les quartiers dits « prioritaires »
dans le cadre du contrat de ville signé
avec l’État. « Actuellement, nous suivons
90 Bezonnais », précise Kéoma Jasmin,
coordinatrice du PRE.  

Un suivi « sur mesure » 
Un premier rendez-vous permet d’exposer sa
situation, « dans le respect de l’anonymat et

de la confidentialité », insiste Keoma Jasmin,
afin de définir un projet personnalisé et des
objectifs communs. La force de ce dispositif
est de s’appuyer sur l’ensemble des acteurs
socio-éducatifs locaux (psychologue de la ville,
centre social Doisneau, service de la jeunesse,
Éducation nationale, assistante sociale,
association Contact…) pour proposer des
solutions appropriées à chaque situation. En
complément de l’accompagnement individua-
lisé, les parents peuvent participer à un groupe
de parole sur la parentalité. Une sortie culturelle
est également organisée une fois par mois
pour créer ou renforcer le lien parent/enfant.
Un parcours PRE dure une année et peut
être renouvelé un an. « Dans certains cas, la
transition peut aussi se faire sur un autre
dispositif du PRE », précise Kéoma (voir encart
ci-dessous).

L.D.

Pour bénéficier d’un parcours PRE,
demander un rendez-vous auprès de
Kéoma Jasmin en appelant le :
01 79 87 62 00 

* Résidences Roger-Masson, Auguste-Delaune, Christophe-
Colomb, Vincent-Van-Gogh, les Brigadières

Il y a an, le directeur de l’accueil de loisirs que fréquente
ma fille m’a parlé de l’existence  du PRE. Ma fille avait fait
part de disputes que nous avions avec son père, dont je
suis séparée. J’ai toujours eu une relation conflictuelle avec

lui mais je n’avais pas réalisé que cette situation affectait autant ma
fille. C’est parfois difficile d’admettre qu’on a besoin de soutien mais
nécessaire. Quand on met au monde un enfant, on nous donne le
livret de famille mais pas le mode d’emploi qui va avec ! Une fois
par mois, nous sommes reçues par Kéoma Jasmin et Fannie
Rousseau, la psychologue de la Ville. Elles sont très douces, à
l’écoute et surtout elles ne me jugent pas. En tant que jeune mère
célibataire, c’est rassurant d’être entourée. Cet accompagnement
permet d’offrir à ma fille un espace d’expression où elle
peut évoquer librement ce qui la perturbe. Et pour moi,
ce suivi m’aide à trouver les bons mots, à remettre de l’ordre
dans la relation que j’ai avec elle. 

Gaëlle, maman d’une petite fille de 8 ans

« C’est rassurant d’être entourée » 
Au plus près des enfants 
D’autres dispositifs sont mis en place par la Ville pour
accompagner au mieux enfants, jeunes et familles
bezonnaises. Exemples : l’atelier d’art thérapie aide les
enfants présentant des difficultés à se concentrer en classe,
à exprimer leurs besoins et à travailler en groupe. Cette
année, il a réuni une dizaine d’élèves de CE1-CE2 des
écoles Victor-Hugo et Paul-Vaillant-Couturier (voir article p.19
du BI n°406). Une trentaine d’enfants de CM1 et de
CM2 participe chaque année au CLAS (Contrat local
d’accompagnement à la scolarité), un dispositif destiné à
valoriser les capacités des élèves rencontrant des difficultés
d’apprentissage ou de méthodologie. Pour les élèves de 3e,
le PRE propose durant les vacances scolaires des ateliers
sur l’orientation post-collège. Enfin, l’atelier transplanté
favorise l’autonomie des jeunes, en mobilisant un groupe
d’élèves de 4e et/ou 3e du collège Henri-Wallon sur un
projet citoyen et bénévole (voir article p.25 du BI n°407).  16
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Youssef El Bouabidi , 35 ans,
depuis 5 ans à Bezons

C’est la troisième rentrée de ma
fille. Pour Assia, aller à l’école est
une joie. Tout est positif. Je n’ai
rencontré aucun problème du-
rant sa scolarité. Tout s’est fait
facilement. J’ai pu visiter l’école.
Voir les lieux était très important
pour moi. J’aimerais juste une amplitude horaire de
réunion plus large avec les professeurs. Une réunion
est proposée en début d’année ce qui est une très
bonne chose. Une rencontre en cours d’année se-
rait bien aussi pour voir comment évolue le travail
de mon enfant et échanger avec les autres parents.
On apprend beaucoup en interaction avec les inter-
rogations des autres. 

Pascal Lecoq, 52 ans, depuis 20 ans à Bezons

C’est la quatrième rentrée de ma fille. J’habite
Bezons depuis 20 ans. Mon fils allait à l’école
Marcel-Cachin. L’école Angela-Davis, plus récente,
est vraiment moderne. Elle est bien placée. Elle est
facile d’accès. J’y viens à pied. L’intérieur de l’école
est très accessible pour les enfants. Je suis en
confiance quand j’y laisse ma fille. Je me fie à son
ressenti. Elle ne me dit pas de
choses négatives sur l’école,
ni sur le centre de loisirs. Elle est
très active. La seule chose qu’elle
n’y aime pas ce sont les temps de
repos. Pour la cantine, la cuisine
centrale de la Ville est un plus.

Andrianaivo Christian (77 ans)
et Aline Rakotonirina

Natif de Madagascar, enfant, je n’ai
pas pu fréquenter l’école. L’auto-
rité coloniale a refusé à ma mère
mon inscription. Johane, ma petite-
fille, a cette possibilité. L’éduca-
tion pour tous sans distinction,
comme c’est le cas à Bezons, est
importante. Pouvoir étudier est
une grande richesse. Quand notre petite-fille nous
raconte ce qu’elle fait, ce qu’elle mange à la cantine,
elle est très contente. Nous avons pu assister à la réu-
nion de rentrée avec les professeurs pour représen-
ter les parents de Johane qui ne pouvaient venir. C’est
notre façon à nous de participer à la vie de l’école.
Nous y avons été vraiment très bien accueillis. Les
bâtiments de l’école Angela-Davis donnent une
bonne impression. Le cadre est moderne et agréa-
ble. Il aidera les enfants à étudier et à s’émanciper. 

À votre avis

Qu’appréciez-vous dans l’école et le
centre de loisirs de vos enfants ?

Recueilli par Dominique Laurent

U ne Atsem par classe, une
spécificité bezonnaise ? «Toutes
les villes notamment dans

le Val-d’Oise ne le font pas, ou alors
uniquement sur les petites sections ou
à temps partiel », souligne Sabrina,
institutrice à l’école maternelle Jacques-
Prévert. Dans sa classe de grande section
de maternelle, cette enseignante l’avoue,
« c’est une chance de pouvoir compter
sur Chantal toute la journée ». Employée
par la Ville, l’Atsem est effectivement
présente de l’accueil des élèves, à 8h20,
jusqu’au nettoyage de la classe, à
17 h 15. « La journée commence par le
bonjour, c’est important, précise-t-elle.
Ensuite, on liste les effectifs pour la
cantine. Une fois en classe, je prépare
le matériel pour les activités et j’aide les
enfants sur les apprentissages scolaires :
jeux numériques, atelier d’écriture, d’arts
plastiques. Je reformule les consignes,
j’accompagne dans les difficultés »,
explique Chantal.

En duo avec l’enseignant 
Finis, donc, les clichés parfois trop
collés à la peau des Atsem. « Chantal
n’est pas là que pour emmener les
enfants aux toilettes ou faire le
ménage, insiste Sabrina. C’est une
professionnelle sur qui je peux

m’appuyer pour bien mener les
activités pédagogiques. Sans elle, la
qualité de travail ne pourrait pas être
la même ». Les Atsem ont aussi toute
leur place au sein de la communauté
éducative. « On assiste aux conseils
d’école », ajoute Dominique, Atsem à
l’école Jacques-Prévert. Enfin, sur le
temps du midi, leur présence auprès

des enfants durant le déjeuner est
essentielle. « C’est un temps privilégié,
en dehors de l’école, où certains élèves
se confient. On est toujours là pour les
gros chagrins et les petits bobos »,
poursuit Dominique. C’est aussi l’heure
de l’apprentissage des choses de la vie
courante, des premiers pas vers
l’autonomie, de l’usage de la fermeture
éclair du manteau à celui des couverts
à table. « C’est touchant de les aider
à grandir, à progresser », confie
Chantal. « Même si c’est triste de les
voir partir au CP quand s’achève
l’année », avoue Dominique. 

L.D.

Ces agents qui maternent
nos petits 

Leur rôle est bien souvent méconnu des
familles… Pourtant, aux côtés des enseignants,
les Agents territoriaux spécialisés des écoles
maternelles (Atsem) constituent une aide
précieuse. À Bezons, la Ville a fait le choix de
maintenir un poste dans chacune de ses 62
classes maternelles. 

« C’est une professionnelle
sur qui je peux m’appuyer

pour bien mener les activités
pédagogiques » 



Bezons infos n° 408 _ octobre 2019

18
Portrait

E n juillet, il dansait au Festi-
val d’Avignon avec la com-
pagnie YZ. Il en est le co-

fondateur avec Bouside Aït-
Atmane, complice de toujours.
R1-R2 START ! qui met à l’honneur
jeu vidéo et hip-hop aura-t-il un
retentissement aussi grand que
« Dans l’Arène » leur première créa-
tion ? Impossible à dire. « Elle a
tourné quatre ans en Europe et
en Amérique du Sud, c’est rare »
observe sobrement Yanka. L’es-
sentiel est sans doute ailleurs : il
est aujourd’hui un danseur pro-
fessionnel, connu et reconnu.
Du hip-hop, une passion d’ado-
lescent encouragée par Farida, in-
formatrice jeunesse alors anima-
trice au centre social du Colombier
(aujourd’hui Rosa-Parks), Yanka a
réussi, en travaillant beaucoup,
à en faire un métier. « Je n’ai jamais
oublié le Colombier, ni l’école de
musique de Bezons. C’est là que
tout a commencé. »

Artiste et pragmatique
Il a un temps songé à devenir pro-
fesseur d’EPS. Il a d’ailleurs une li-
cence en poche. De quoi assurer
ses arrières, tout comme ses com-
pétences de commercial, un mé-
tier qu’il exerce à temps partiel.
Pragmatique ? Oui, avec le sens des
responsabilités familiales. Admis
en master de management spor-
tif, l’appel du hip-hop a été le plus
fort. Un jour, peut-être, son corps
rechignera. « Le hip-hop est très exi-
geant physiquement. Il faudrait
manger comme un sportif de haut
niveau. C’est difficile ! J’aime les
sauces et les petits plats. Et puis
ça n’est pas hip-hop ! » Il éclate de
rire. Attentif en fait à une hygiène
de vie, Yanka Pedron n’a pas
« la grosse tête. »
Au début seule la danse, l’excita-
tion des affrontements ritualisés

dans les « battles » attiraient le
jeune homme, par ailleurs curieux
d’arts martiaux et de culture japo-
naise. « Le hip-hop est un mouve-
ment très large, une culture à part
entière, un art qui vient de la rue.
Il faut revenir dans les années
1970 aux USA, aux racines d’un

mouvement social qui avait l’am-
bition d’apaiser la violence dans
des quartiers délaissés, de mon-
trer qu’une population mise de
côté avait des talents. Rap, DJ,
graffeurs, danseurs n’étaient pas
séparés. »
La danse hip-hop ne résume pas
la vie de Yanka Pedron. Il n’a pas
le goût du ghetto. « Je suis curieux
de tout. Je n’ai pas envie de m’en-
fermer. » S’il est sensible aux dan-
ses africaines, à la danse contem-
poraine, aux danses latines, il n’a
jamais pratiqué la danse classi-
que. « Ce n’est pas du tout un
rejet. Je vois dans les stages que
j’anime que les danseurs clas-
siques ont un sens aigu du place-
ment. Mais, pour eux tout est co-
difié. Dans le hip-hop la musique,
la manière de bouger change

constamment. Ça bouge malgré
nous ! ».
À 33 ans, habitant Bezons depuis
1994, Yanka Pedron n’a pas man-
qué d’opportunités de quitter la
ville. Mais il y reste. « C’est à Bezons
que j’ai commencé. Aujourd’hui
j’ai envie de transmettre, de sus-
citer des passions ». Il a partagé
son savoir-faire à 1, 2, 3 Soleil. Aux
Assises de la Jeunesse, longtemps
silencieux, il a fini par prendre la pa-
role. « Il faut dire qu’il y a des jeu-
nes qui réussissent. Et arrêter de
se positionner toujours en victime.
Oui, c’est parfois plus compliqué
avec un nom de famille qui rap-
porte à certaines origines. Mais
c’est faisable ». Yanka Pedron n’est
pas un nom d’artiste mais son vrai
nom. Il le porte avec fierté. 

Dominique Laurent

D’une passion d’adolescent pour le hip-hop travaillée au centre
social du Colombier et à l’École Municipale de musique et de
danse, Yanka Pedron en a fait un métier. À 33 ans, ce danseur
professionnel veut aujourd’hui susciter des vocations.

C’est à Bezons que j’ai
commencé. Aujourd’hui
j’ai envie de transmettre

Yanka Pedron
Hip-hop, une passion, un métier



«A vec Bezons, c’est la continuité d’une
histoire. J’ai beaucoup dansé au
TPE en tant qu’interprète. J’y ai

présenté des pièces. J’ai déjà vécu aussi un par-
cours avec le directeur, Sébastien Lab, quand
il dirigeait L’Étincelle à Rouen. » 
Pour toutes ces raisons, Olivier Dubois a ac-
cepté de s’associer au théâtre. Une belle signa-
ture : le chorégraphe enflamme la scène inter-
nationale par son audace, sa liberté et sa danse
frisant la démesure. « En tant que compagnie,
être partenaire au long cours d’un lieu, nous per-
met d’avoir des moyens de production mais

aussi d’être à l’écoute de son équipe. Et, bien
sûr, de mener des actions pédagogiques sur
le territoire. Pour que cela fonctionne, nous de-
vons être proches, déployer les mêmes idées.
C’est une histoire d’amour. »

150 amateurs sur scène
en mars 2020

Olivier Dubois partagera cette histoire avec les
spectateurs sur deux saisons. Le temps pour le
public de voir plusieurs œuvres et de découvrir
l’univers truculent de cette personnalité qui,
selon Sébastien Lab, « fabrique des chocs

esthétiques. On garde en mémoire les cinq
rappels de Tropismes en avril dernier. C’est la
marque des très grands. »
Poussé par son besoin de partager et de
s’émerveiller, Olivier Dubois tissera des liens
avec les spectateurs, toutes générations confon-
dues, au cours d’actions culturelles menées,
dès cette année, auprès de lycées et, bien sûr,
par le grand projet participatif « Envers et face
à tous », une performance chorégraphiée avec
150 amateurs. « Je défends l’idée que,
lorsqu’on fait une proposition à des ama-
teurs, on ne doit pas sélectionner. Peu importe
l’âge, la condition physique. À nous d’emme-
ner tout le monde dans cette aventure. »
En attendant de découvrir cette soirée de folie,
programmée le 21 mars prochain, les specta-
teurs ont déjà pu pénétrer le 4 octobre, dans
la démarche artistique d’Olivier Dubois au
travers de trois événements : l’exposition
« Corpus chorus », l’atelier « Starters », un nou-
veau rendez-vous du TPE et « Pour sortir un
jour », un solo dont l’artiste est à la fois l’auteur
et l’interprète. « C’était important de commen-
cer avec cette pièce ludique et intime. » Une
porte d’entrée vers un artiste sincère et géné-
reux.

Catherine Haegeman  

Soyez spect-acteurs
dès cet automne !

Aucun prérequis pour ces ateliers.
- Participer à « L’Envers et face à tous »,
avec Olivier Dubois, nécessite quatre
séances de présence. 
- Pour faire connaissance avec Jann
Gallois, également artiste-associée, le
TPE propose dans son studio, un atelier
yoga mené par la chorégraphe, samedi
19 octobre, de 10 h 30 à 12 h 30, suivi
d’un déjeuner en sa compagnie.

Tarifs et réservations par mail à
publics@tpebezons.fr  (Elsa Boncœur) ou
communication.rp@tpebezons.fr (Célia
Buono)
Informations au 01 34 10 20 20

Culture

Olivier Dubois est le nouvel artiste-associé du
théâtre Paul-Eluard (TPE). Le danseur-
chorégraphe promet deux riches années de
rencontres artistiques avec les Bezonnais.
En mars prochain, son grand projet participatif
réunira des amateurs. 
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Entrez dans la danse
avec Olivier Dubois
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En octobre, l’École municipale de musique et de danse
accepte encore des élèves dans les ateliers de pratique
collective. Ils sont ouverts aux enfants, adolescents et
adultes qui souhaitent pratiquer le chant, la danse
contemporaine, la salsa ou les percussions.

Pas trop tard pour s’inscrire
au conservatoire

L es musiciens et danseurs amateurs
ont repris le chemin de l’école… de mu-
sique et de danse, toujours aussi attrac-

tive pour les Bezonnais. « La demande est
en constante progression, se réjouit le direc-
teur Jean-Yves Chérubin. Ce qui a été
construit au fil des ans porte ses fruits.
Nous proposons une large palette d’activi-
tés pour tous les niveaux. Notre panel de
cours s’étoffe. Cette année, par exemple,
l’école s’ouvre à l’apprentissage de nou-
veaux instruments, avec des cours de trom-
bone et de tuba. »
Autre clé du succès, les tarifs, établis sur la
base du quotient familial. Une philosophie
guide l’enseignement de l’équipe : rendre la
musique et la danse accessible à tous. Au
cœur de l’enseignement : le plaisir de jouer,
de danser, de chanter, la rencontre et le par-

tage avec les autres, au travers des pratiques
collectives. Et ce, dès l’âge de 3 ans.

Aucune base requise 
Si les classes de l’EMMD ont fait carton
plein, l’école accepte toutefois encore de
nouveaux élèves dans ses ateliers de prati-
que collective ouverts aux enfants, aux ado-
lescents et aux adultes. L’école a mis en
place des modalités très souples pour ceux
qui ont envie de pratiquer une activité sans
suivre un cursus. Aucune base particulière
n’est requise. Il suffit d’oser ! 
Les adultes peuvent rejoindre l’atelier de
danse contemporaine, axé sur la recherche
de l'aisance dans le mouvement, le dévelop-
pement d’une plus grande souplesse et le
plaisir de danser. Ou se lancer dans la danse
salsa, quel que soit leur niveau.

Pour les pratiques vocales, on peut s’ins-
crire sans connaissance musicale préalable.
Ainsi pour les enfants et les adolescents,
l’école propose une chorale. Les adultes ont
également la possibilité de faire partie d’une
pratique collective, avec l’atelier vocal. 
Quant aux passionnés de percussion afro-
brésilienne, ils seront les bienvenus au cours
de batucada.
« Quelle que soit la discipline choisie, on y
vient une fois par semaine, pour progresser
mais aussi se détendre, assure le directeur.
Même s’ils sont inscrits en dehors des par-
cours d’apprentissage, les élèves de ces
ateliers font partie intégrante de la vie de
l’école. Cela implique d’apprendre à se pro-
duire en public. Les concerts, auditions et
spectacles de fin d’année seront autant de
moments forts auxquels ils participeront. »

C.H.

École municipale de musique
et de danse François Doerflinger
26, rue Maurice-Berteaux
Pour tous renseignements, contacter le
01 79 87 64 30 ou emd@mairie-
bezons.fr



L a Ville sensibilise les habitants au ci-
néma, à travers plusieurs rendez-vous,
comme autant d’espaces de dialo-

gue formidables, favorisant la culture, la dé-
tente et l’évasion. 

C’est reparti pour le « Ciné en famille » !
Rendez-vous le 24 octobre à 18 h au TPE,
pour partager un bon moment entre pa-
rents et enfants. Mis en place par les trois
centres sociaux dans le cadre du Réseau
d’écoute, d’appui et d’accompagnement à
la parentalité (REAAP), cette rencontre ciné-
matographique, gratuite, se veut un temps
convivial et de prises de parole, autour d’un
film sur des thématiques familiales et en pré-
sence d’une psychologue. « Nous proposons
une séance pendant les vacances de la
Toussaint et une autre lors des congés du
printemps. Les films sont choisis par un
groupe de travail du REAAP et des parents
avec les conseils avisés du responsable des
Écrans Eluard, expliquent Annie et Catherine,
des centres sociaux Rosa-Parks et Robert-
Doisneau. Certaines familles ont découvert
le cinéma et les Écrans Eluard grâce à ce dis-
positif. Désormais plébiscitées par les pa-
rents, nous touchons, chaque année, entre
60 et 100 personnes à chaque séance. »

Autre exemple : le ciné-débat, proposé
gratuitement le 4 octobre dernier, à la salle
Gavroche, par le centre social Doisneau, au-
tour de « La prophétie des Grenouilles »
dans le cadre de son action parentalité. Ce
rendez-vous illustre combien le cinéma peut
(re)créer du lien familial et permettre à cha-
cun, à l’issue du visionnage d’exprimer son
avis. Une première du genre mais sûrement
pas la dernière !

Le cinéma à Bezons, c’est aussi les jeu-
dis de « Ciné-femmes ». Un après-midi par
mois, au TPE, c’est l’occasion de découvrir
un film choisi par le collectif de ces fem-
mes cinéphiles passionnées et de discuter
après la séance autour d’un goûter. Le tout,
a un tarif réduit. Rendez-vous est donné aux

Bezonnais, les 9 et 10 novembre, pour leur
incontournable « Week-end cinéma ». Au
programme : cinq films proposés sur deux
jours, une exposition mais aussi des mo-
ments d’échanges gourmands. 

C.H.

Week-end cinéma 2019 
9 et 10 novembre, au TPE
Cinq films sélectionnés, parmi lesquels
« Pearl », d’Elsa Amiel, « Une femme d’ex-
ception » de Mimi Leder et « Petra » de
Jaime Rosales 
Renseignements au centre social Rosa-
Parks au 01 79 87 64 17
4 € le film – 16 € les 5 films

Ciné-femmes 
Première séance de la saison ciné-
femmes, jeudi 21 novembre
de 13 h 45 à 16 h, tarif (5 €), au TPE.
Une salle est aménagée pour les plus
petits non scolarisés afin de permettre aux
parents d’assister aux projections, en lien
avec les lieux d’accueil parents-enfants.
Renseignements et inscriptions obliga-
toires au 01 79 87 64 17.

Salle rénovée 
Les Écrans Eluard ont fermé leurs
portes pendant tout l’été en raison de
travaux de rénovation. Réouverture le
16 octobre.
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Le cinéma en partage

Le cinéma se taille la part belle à Bezons. « Ciné en famille », « Ciné-
femmes », « Ciné-débat », « Week-end cinéma ». Coup de projecteur sur ces
divers moments d’échanges autour du septième art, à vivre en famille, entre
voisins ou amis. 
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Après avoir parcouru et croqué les rues de Manhattan,
Cuba, Rome. Patricia Allais-Rabeux pose ses valises à
la médiathèque jusqu’au 16 novembre. La plasticienne
y présente des œuvres issues de ses carnets de voyage. 

Voyage, voyage… 

S es valises sont pleines de classeurs, de
carnets noircis de croquis, de notes, de photos…
Des pièces de monnaie y sont aussi soigneu-

sement rangées. « Dans mes voyages, je collecte les
lumières, les phrases, des centaines d’images, des nou-
velles du monde », raconte Patricia Allais-Rabeux. Dix
ans que l’artiste ne visite plus l’étranger, elle le ressent.
« J’aime me promener, sans idée préconçue, me lais-
ser surprendre », poursuit-elle. De retour à son atelier
picard, l’artiste prend son pinceau et recompose sur
toile les ambiances saisies, à l’aquarelle, l’acrylique, au
crayon ou au stylo bille aussi parfois. Comme pour ne
jamais laisser s’envoler les souvenirs.

Carnets intimes  
Il n’est toutefois pas forcément nécessaire de savoir
dessiner pour composer son propre carnet de voyage.

« Chaque carnet est unique. Il traduit un ressenti qui
nous est propre. Chacun peut choisir la forme qu’il
souhaite lui donner, à partir de photos, de collages,
de textes », précise-t-elle. De ses déambulations à tra-
vers le monde, Patricia en a auto-édité trois, son pre-
mier sur Paris, le second sur Manhattan et un autre à
la suite de son séjour en Irlande. Et le voyage peut quel-
ques fois commencer à seulement quelques pas de
chez soi. « Le carnet que je réalise actuellement est
sur la communauté de communes du pays de Bray,
où je vis, poursuit Patricia. La démarche est un peu
différente car il est plus difficile de percevoir ce qu’on
a l’habitude de voir tous les jours ». Pour nourrir ses
inspirations, l’artiste a acheté une caravane qu’elle a
métamorphosée en cabinet de curiosités. Son slogan:
sentir, écouter, dialoguer. À bord, elle sillonne le pays
de Bray pour récolter paroles et souvenirs en tous gen-
res, en attendant de refaire ses valises pour de nou-
veaux horizons. La destination est déjà toute trouvée.
« Je pars aux États-Unis faire la route du blues à l’au-
tomne 2020 », se réjouit-elle. 

Laëtitia Delouche 

« Carnets de voyage »
Jusqu’au samedi 16 novembre 
Rencontre avec Patricia Allais-Rabeux
mardi 15 octobre à 18 h 30
www.allaisrabeux.blogspot.fr 

Le titre de ce récit de
voyage – Magic Bus - est
d’abord une référence au
bus baptisé Further du
groupe Merry Pranksters,
qui parcourait la Californie
du nord. Mais ce Magic Bus
est surtout celui des hippies
trails, les voyages initiati-
ques de ceux qui prenaient
la route à la rencontre des
cultures non occidentales.
De nos jours, Rory MacLean
décide donc de partir sur
cette route d’Istanbul à
Katmandou, pour chercher
ce qui reste de ces trails et
s’ouvrir en même temps à
des cultures non occidenta-
les dans un contexte fort
différent. Un récit passion-
nant qui invite à la réflexion
et qui fourmille d’informa-
tions sur les voyages de tou-
tes sortes des années 70.

Nathalie Boutron-Morel 

Le coup de cœur
de la médiathèque 

« Magic Bus »
de Rory MacLean

Exposition 
Jusqu’au samedi 16 novembre
« Carnets de voyage » par Patricia Allais-Rabeux 

Mardi 15, à 18 h 30 
Rencontre et échange autour de ses ouvrages,
suivis d’une séance dédicace

Animations pour enfants
Samedi 5, de 10 h à 10 h 45 et de 10h 55
à 11 h 40 
« La p’tite ludo » De 18 mois à 4 ans 

Samedi 12
Arête ! de Mathilde Bensaïd
Un spectacle du Festival du conte en Val-d’Oise
À 10 h 15 pour les enfants de 18 mois à 2 ans
À 11 h 15 pour les 3 - 4 ans

Samedi 19, à 16 h 30
Gaspard et Berlingot – L’endroit rêvé
Atelier bande dessinée pour les enfants de
4 à 7 ans 

Animations pour tous
Samedi 5, à 17 h 
Marcher sur l’or du temps par la compagnie
Le Désert en ville
Un récital poétique et musical. Textes de
Rabindranath Tagore, musique classique indienne 
Tout public, à partir de 12 ans

Le « Rendez-vous des histoires » 
Mercredi 23
Le baiser de Lune 
À partir de 7 ans

En novembre  
Samedi 9, à 15 h 
Au creux de l’oreiller par Gwladys Batta
Voyage au pays des songes et des rêves doux
et fous avec ce spectacle du Festival du conte
en Val-d’Oise.
Pour les enfants de 3 à 7 ans 

Médiathèque Maupassant
64, rue Édouard-Vaillant
Tél. : 01 79 87 64 00
Blog : http://mediatheque.ville-bezons.fr
Horaires d’ouverture : mardi (14 h-20 h, 18h30
pendants les vacances scolaires), mercredi (14h-
18 h 30), vendredi (14 h-18 h 30), samedi
(10h-12 h 30 et 14h-18h30).

En octobre, à Maupassant
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Sports

Samedi 26 octobre,
la « Nuit du sport »,
17 h - minuit

Les habitants sont conviés dans le
QG sportif bezonnais, le gymnase
Jean-Moulin et la Maison des sports.
L’événement associe le service mu-
nicipal des sports (SMS), des asso-
ciations sportives et des partenai-
res extérieurs.

Si la commune reste une terre de
sportifs performants, la Ville a tou-
jours défendu le sport pour tous,
vecteur de lien social, d’amusement
et de bienfaits pour la santé. Le but
recherché : réunir les Bezonnais dans
leur diversité. La « Nuit du sport »
illustre ce credo : chacun peut par-
ticiper, quel que soit son niveau, que
l’on soit licencié ou non, sportif ou
novice. « Nous voulons favoriser l’ac-
cès au sport, en présentant des dis-
ciplines, connues ou originales, par
le biais ludique d’ateliers », pose
Aurélien Ehret, directeur du SMS.
Objectif : « Montrer les savoir-faire
de nos éducateurs sportifs et faire
profiter nos beaux équipements.
Parfois même, les découvrir. En
somme, passer un bon moment en-
semble. Et si ça peut susciter l’en-
vie de prendre une licence dans une
association, tant mieux ! »

La première partie, de 17 h à 21 h,
sera axée vers les enfants. Au pro-
gramme : ateliers de basket-ball, de
football, d’aïkido, de badminton et de
boxe.

La seconde partie, de 21 h à mi-
nuit, vise un public adulte et adoles-
cent. Le Five de Bezons proposera

du « bubble foot », sur le terrain de
la Maison des sports. 
L’USOB aïkido et le Boxing-club-
Mounia se chargeront de la partie
sport de combat. Grande attraction :
les duels de… sumo gonflables.
Il sera également possible de se tes-
ter au tech-ball, « cousin éloigné » du
tennis-ballon ou de prendre part à un
cours de hip-hop et un mix DJ.

Dimanche 27 octobre,
« Prox’Raid aventure »,
13 h 30 - 18 h

Rendez-vous encore à la Maison des
sports, au gymnase Jean-Moulin et
sur le parking devant, pour un après-
midi tout aussi ludique. 
Les visiteurs ne bouderont pas leur
plaisir entre le mur d’escalade et le
ring de boxe éphémères, des ses-
sions dérivées du rugby et du foot-
ball ou ce laser game gonflable.
La police nationale, partenaire sur l’or-
ganisation, proposera des parcours
sportifs ainsi qu’une initiation aux
gestes et techniques de la police. 
Le volet prévention demeure avec un
stand gestes de premier secours.
Les pompiers aussi interviendront.
Programme détaillé sur www.ville-
bezons .fr 

Pierrick Hamon

La « Nuit du sport », samedi 26 octobre, et le lendemain après-
midi, le Prox’Raid aventure. Deux événements pour un lieu
unique : la Maison des sports et le gymnase Jean-Moulin. Le week-
end s’annonce sportif pour les Bezonnais, attendus en famille
ou entre amis. Et c’est gratuit !
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Un week-end de sport
et de fun
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Talents formés à l’USOB (épisode 3)

Couvée par ses parents et son
entraîneur, la Bezonnaise, 10 ans,
fait f igure de grand espoir de
la section tennis. Sa garde
rapprochée a tout mis en œuvre
pour favoriser son éclosion au
haut niveau et son rêve d’égaler la
star roumaine.

A près Erwan Momo André, Hajar
Crinebouch. L’USOB tennis recèle
de pépites. La dernière, 11 ans en dé-

cembre, tape désormais la balle jaune deux
fois par jour, sur les courts extérieurs de la
Maison des sports, avec le même mentor
qu’Erwan… Daniel Chaptal. Pour Hajar, le coup
de foudre date seulement de trois ans. « Elle
avait commencé l’athlétisme, rembobine la
maman, Djamila. Un jour, elle a pris la ra-
quette contre son enseignante. Le déclic ».
Depuis, elle progresse. Sans cesse. L’atta-
quante, tournée vers le filet, est déjà classée
15 et a remporté des tournois. 
Sa performance majuscule ? La finale de la
dernière coupe du Val-d’Oise, son « meilleur
souvenir »… une défaite 6/4-6/4 en finale,
contre Salomé Galuszka, pointure départe-

mentale. Elle l’affrontera cette année à la
ligue du Val-d’Oise où elle passera les mar-
dis et jeudis après-midi. À l’école aussi, où elle
a sauté une classe, la joueuse au revers to-
nitruant va vite.

« On ne lui met pas la pression »
Saïd, le papa

Afin de se consacrer au tennis, Hajar suit, de-
puis septembre, ses cours de 5e par corres-
pondance. Sa prof ? Sa mère, au foyer mais
à temps plein, entre sa crack et ses deux
aînés. Le papa, Saïd, machiniste à la RATP, la
suit quand il peut sur les tournois. Et par-
tage sa passion. La finale dames de l’US
Open, le grand chelem américain, père et fille
l’ont regardé ensemble de nuit. « On ne lui
met pas de pression. On l’accompagne dans

ses rêves », pose le papa. «  Elle a presque
rattrapé celles qui ont commencé avant elle.
Cette année, elle mettra en place, à l’entraî-
nement, son plan de jeu pour la compétition
et un travail physique. C’est une belle aven-
ture qui démarre. Elle va apprendre à se
connaître, découvrir des lieux, des adversai-
res. Son avenir dépendra de son envie, de sa
manière de gérer les défaites. Il y a peu
d’élus. Des Hajar, il y en a beaucoup, en
France et dans le monde. La différence ne
se fera pas par le talent mais par la force men-
tale », tempère son entraîneur. Spontanée,
Hajar vise juste « un grand chelem ». Comme
Bianca Andreescu, vainqueur de l’US Open
à 19 ans. D’origine roumaine, comme Si-
mona Halep, la référence de la demoiselle.

Pierrick Hamon

L e cahier des charges est strict. Les 16-
25 ans en Service civique à l’USOB
ne peuvent remplacer un emploi. Il

n’empêche : ils contribuent au rayonne-
ment de l’association. Réciproquement,
c’est une étape importante pour ces jeunes
tentés par cet engagement volontaire, à
temps partiel et rémunéré.
« Ils participent à la vie de l’association, en
soutenant les équipes dirigeantes et les
enseignants dans tous les domaines de la
vie de l’USOB », précise Vincent Simon, le
coordinateur général. Ils interviennent dans
l’association, en matière administrative et

dans les sections sportives. Un tuteur les
aide. « Ils favorisent la qualité de l’accueil
des adhérents, des parents qui viennent ac-
compagner leurs enfants. C’est un rôle
important », souligne Vincent Simon.

Première expérience ou rebond
Autres implications possibles : l’animation
du site Internet et de la page Facebook, la
création de tournois… « Ils œuvrent sur le
terrain de la civilité, par exemple dans le
cadre d’actions de sensibilisation à la vio-
lence sportive. »
Deux en 2017. Six en septembre 2018

pour la saison 2018-2019. Qu’y gagnent les
intéressés ? De l’argent à la fin du mois
(600 € environ), une protection sociale et,
surtout, une expérience concrète et des
« savoirs être » utiles. « Ils apprennent les
bases au niveau de l’accueil et à dépasser
leur timidité pour aller vers les autres ».
Comme pour ce jeune footballeur exclu du
centre de formation d’un grand club après
une blessure, le service civique peut consti-
tuer une planche de salut. « Il a pu faire le
point sur sa situation, souffler et se remet-
tre en marche. »

D.L.

Cette année encore, le club omnisports accueille des jeunes en
service civique. Une aide utile, à double sens.
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Hajar Crinebouch,
sur les traces de Simona Halep !

Service civique à l’USOB :
un engagement réciproque
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Jeunesse

Le service municipal de la jeunesse (SMJ) s’associe au théâtre Paul-Eluard
pour mettre en place un projet autour de la danse. Durant les vacances
d’automne, les jeunes inscrits au Pass jeunesse pourront s’initier aux
danses urbaines et découvrir les coulisses du théâtre de Chaillot à Paris. 

Danse avec le SMJ !
À chaque vacances scolaires, le Pass

jeunesse propose de nombreuses ac-
tivités et sorties à destination des

Bezonnais de 11 à 16 ans. Cet automne, le pro-
gramme invite les jeunes à entrer dans la
danse, du 29 au 31 octobre, un projet ambi-
tieux mené avec le TPE. « Les jeunes ont par-
fois des idées préconçues sur la danse, le
théâtre. Ils pensent que ce n’est pas pour
eux, qu’ils n’y ont pas leur place. Alors, à nous
de susciter leur curiosité », explique Mamadou
Soumaré, animateur jeunesse du SMJ. Pour
cela, la conseillère danse du TPE, Elsa Boncœur,
viendra présenter aux jeunes Bezonnais l’équi-
pement et sa saison culturelle. Ensuite, place
à l’échauffement et aux pas de danse avec
Vincent Bonnet, chorégraphe et professeur
de danse hip-hop. Après ces deux jours d’ini-
tiation, direction la capitale ! 

Objectif : monter un spectacle
Les jeunes Bezonnais auront l’opportunité de
voir les danseurs professionnels répéter sur
scène. Et pas n’importe laquelle ! Il s’agira ef-
fectivement du plateau du prestigieux théâtre
national de Chaillot à Paris. Durant une après-
midi, les jeunes seront invités à visiter ce lieu
exceptionnel, temple de la danse contempo-
raine, et à assister aux répétitions de la nou-
velle création de Jann Gallois Samsara (à re-
trouver dans le BI de novembre). Artiste

associée du TPE, cette chorégraphe issue du
hip-hop présentera son spectacle sur la scène
bezonnaise jeudi 21 novembre. L’occasion
pour les jeunes de poursuivre la découverte à
Bezons. « En fonction de la motivation des par-
ticipants, on peut aussi envisager de prolon-
ger ce stage sur les prochaines vacances.
Et pourquoi pas monter à notre tour un petit
spectacle que nous pourrions présenter lors
de la soirée des jeunes éclats d’arts sur la
scène du TPE ! », espère Mamadou Soumaré.
Le 5 juin 2020, le théâtre consacrera effecti-
vement une soirée dédiée à la restitution des
projets menées durant l’année avec les publics
scolaires.  

Laëtitia Delouche 

> Pour participer, s’inscrire auprès du service
municipal à la jeunesse – 39, rue Villeneuve
Tél. : 01 79 87 64 10 

Pass sportif   
Le service des sports met également en
place pendant les vacances d’automne
des stages sportifs à destination des jeunes
Bezonnais de 11 à 17 ans. Pour connaître
le détail des activités proposées et s’inscrire,
prendre contact avec le service des sports
au 01 79 87 62 80 dès le 7 octobre. 

Basket : le calendrier 
des seniors A à domicile
L’équipe fanion évolue pour la seconde
année consécutive en Nationale
3 masculine. Objectif, à nouveau : le
maintien. Dans sa quête, l’équipe a
besoin du soutien populaire à domicile
au gymnase Jean-Moulin (entrée
gratuite). Les matchs se déroulent le
samedi à 20 h. Après deux premières
sorties à Boulogne-sur-Mer 2 (défaite

90-59) et la réception de Grande-Synthe
(victoire 74-63), Bezons pointe à la
8e place (sur 12).
Prochaines rencontres à domicile de la
saison régulière : Meudon (12 octobre),
Saint-Martin-lès-Boulogne (2 novembre),
Gravelines-Dunkerque 2 (16 novembre),
Cœur de Flandre (7 décembre), Paris
basket 2 (14 décembre), Boulogne 2
(11 janvier), Levallois (1er février), CSMF
Paris (15 février), Ardres (7 mars) et Val-
de-Seine (21 mars).

Soirée des jeunes diplômés
Pour récompenser les jeunes Bezonnais
diplômés, la Ville les convie à un spectacle,
mardi 5 novembre (sous réserve) au TPE.
Pour y participer, les jeunes ayant obtenu leur
diplôme sur l’année scolaire 2018/2019
doivent se faire connaître auprès du service
municipal de la jeunesse, munis d’une
photocopie de leur diplôme, d’une pièce
d’identité et d’un justificatif de domicile. 
>  39 rue Villeneuve - 01 79 87 64 10 

La jeunesse et le sport, en bref

Ce projet danse s’articulera autour de la nouvelle création de Jann
Gallois Samsara, présentée au TPE le 21 novembre prochain. 
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Expression politique
Rassemblement Pour Bezons
UDI-LR-Modem-NI

Agir pour Bezons,
Les Républicains, UDI, MODEM,
socialistes et écologistes indépendants

Lutte ouvrière

Il y a 18 mois, l’augmentation de nos impôts devait financer une Police
Municipale pour, enfin, faire reculer les incivilités à Bezons. A cette
date, nous constatons  que les moyens ne sont pas à la hauteur de
l’effort financier consenti. Pendant tout l’été personne sur le terrain !
Résultat : voitures brulées, dépôts sauvages, bagarres et vols se
sont multipliés. Il est plus que temps d’agir avec détermination et
courage.

Gilles Rebagliato et Abdellah Wakrim

Alternative citoyenne
Groupe des élus communistes,
Front de gauche et citoyens

• lutter contre la mise à mort du stade pour des intérêts financiers 2014
• voter contre le projet du nouveau stade en bord de Seine 2015
• dénoncer une subvention à l’USOB insuffisante vue la perte d’adhérents
liée à la disparition du stade 2018
• demander un égal accès au sport pour les habitants de tous les quartiers
Eloignement inacceptable du stade pour les familles et les écoles, insécurité du trajet
à pied et sur un site isolé, parking ridicule, faune et flore mal traitée ! Ça suffit!

Le texte ne nous est pas parvenu dans les délais impartis.

Groupe des élus socialistes,
démocrates et républicains

Les associations locales réveillent nos
consciences face à l’urgence écologique.
Circulations douces, respect de la nature, AMAP,
jardins familiaux, elles tracent le chemin de la
ville de demain.

Sécurité : du nouveau !SPORT
Seuls élus contre tous à:

Nessrine Menhaouara 

Suite à la fermeture de notre commissariat par M.Valls, Ministre
socialiste de l’Intérieur, notre police municipale dispose de ses
locaux. De 7 ASVP et policiers municipaux qui sillonnent nos rues,
ils seront bientôt 9 plus 1 agent d’accueil et 1 opérateur vidéo.
Et viendra prochainement une brigade verte VTT (6 pers),
spécialisée contre les incivilités propreté. Enfin, un partenariat
est mis en place avec les pompiers (entrainement physique).
Et tout cela, pour toujours plus d’efficacité. 

L'avenir en commun :
groupe des élu-e-s communistes, front
de gauche , progressistes et écologistes

Une fois de plus, le gouvernement veut reculer l’âge du départ
en retraite et baisser les pensions du plus grand nombre. Alors
que nombre de salariés licenciés n’ont plus de boulot avant 60
ans et que pour les jeunes, c’est la précarité généralisée. C’est
un recul énorme.
Les salariés de la RATP l’ont bien compris. Ils ont fait grève
massivement et à quelques milliers ont obligé le gouvernement
à changer de ton. Rien n’est réglé mais des millions de travailleurs
peuvent faire battre le gouvernement en retraite. 

Penser global, agir local :
améliorons notre environnement
ici et maintenant. 

Sécurité: où en est-on concrètement ?

Bezons, la ville en marche
Groupe des élus centristes et indépendants
membres de la majorité municipale

S’exprimer dans aussi peu d’espace est impos-
sible. Echangeons donc directement : sollicitez-
nous personnellement sur les sujets qui vous
préoccupent, nous nous engageons à vous
répondre.

a.gibert@mairie-bezons.fr
m.lolo@mairie-bezons.fr
l.houssaye@mairie-bezons.fr
p.bordas@mairie-bezons.fr

Arnaud GIBERT et Martin LOLO
Adjoints au Maire

Lionnel HOUSSAYE et Pierre BORDAS
Conseillers municipaux

Majorité présidentielle pour Bezons
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En France, des communes ont interdit le
glyphosate sur les espaces verts publics/privés.
C’est ce que nous avons demandé au conseil
municipal du 25 septembre. 

Marjorie Noël
avenirbezonsencommun@gmail.com 

Protégeons la santé des bezonnais.es
et de la biodiversité locale.
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Associations

Conserver la mémoire des conflits, transmettre aux
jeunes générations la culture de la paix. Telle est la
volonté de l’Association républicaine des anciens
combattants (ARAC) et du Comité d’entente de Bezons.

La mémoire des guerres
pour défendre la paix 

V oilà 74 ans qu’aucune guerre n’a
eu lieu en France métropolitaine.
« Si on ne défend pas la paix en

permanence, si on perd la mémoire des
conflits et de leurs causes, la guerre peut
revenir», s’inquiète Etienne Le Joseph,
président de l’ARAC. « Il n’y a que les
associations pour maintenir en perma-
nence ce souvenir de manière organisée»,
regrette Serge Blondet, président du Comité
d’entente des anciens combattants de
Bezons. Mais elles peinent à renouveler
leurs rangs.
Pour l’ARAC, qui accueille anciens
combattants et défenseurs de la paix,
comme pour le Comité d’entente,
transmettre aux jeunes est capital. « J’avais
un cousin dans le maquis. Il a été vendu
aux Allemands par son meilleur ami à
22 ans »,se souvient Serge. Il avait 10 ans.
Les jeunes emmenés en Allemagne pour
le Service du travail obligatoire (STO), l’exil
à la campagne à cause des bombarde-
ments, le village encerclé et les hommes
tués par l’occupant… Étienne avait 7 ans
« Ces événements ne peuvent que frapper
les esprits. On se pose la question :
pourquoi tout cela ? En devenant adulte,
on devient une personne qui veut œuvrer
pour la paix. » « Il y avait le maquis chez
nous. Nous habitions à 40 km du village
martyrisé d’Oradour-sur-Glane, près de
Limoges. Ce sont des choses qui
marquent profondément »,affirme Serge

Blondet. « Nous voulons que les gens se
souviennent. À la Libération, il y avait une
part de tragédie et une part de soula-
gement. L’ambiance était extraordinaire,
avec de grands espoirs suscités par le
programme du Conseil national de la
Résistance. »

Donner des connaissances
historiques aux jeunes

En commémorant dans quelques jours à
Bezons la répression sanglante de la
manifestation pacifique des Algériens le
17 octobre 1961,  inscrite dans une guerre
de décolonisation, ou la fin de la Grande
guerre, le 11 novembre 1918, Arac et
Comité d’entente veulent au côté de la
municipalité, œuvrer pour la paix. Et donner
des connaissances historiques aux jeunes.
Qui, sinon, transmettra l’existence de 1940
à 1942 d’un camp d’internement et de
déportation à Aincourt, dans le Val-d’Oise?
« La France est engagée dans de
nombreuses opérations extérieures. Des
anciens combattants, il y en aura toujours»
observe Etienne Le Joseph. Le désir
commun des deux hommes : des anciens
combattants désireux de combattre pour
la paix. Et « tout le monde veut la paix,
mis à part ceux qui vendent des armes »,
ironise Serge Blondet. La guerre n’est
jamais sans cause.

Dominique Laurent

Les assos
en bref

Le Sénégal
à l'honneur
L’Association des ressortis-
sants de Mandegane en
France (ARMF), organisera
sa journée à l’espace Aragon,
samedi 12 octobre à partir
de 14 h. Solidaire des habi-
tants de ce village sénégalais,
elle fête ses 30 ans cette
année.

Records and co :
Sofia à la télé
Mercredi 16 octobre, Sofia
Thari, 12 ans, passera dans
l'émission JLPP ("Jacky lave
plus propre"), à 17 h, sur la
chaîne de la TNT IDF1. Une
première "consécration".
Pour mémoire, l'artiste
bezonnaise avait remporté,
dimanche 10 mars dernier,
le concours de chant de
l'association Records and
co.

Bourse aux jouets
le 16 novembre
L’événement solidaire, orga-
nisé par la Ville et la Croix-
Rouge, se tiendra samedi
16 novembre, de 9 h à
16 h 30, à l'espace Aragon.
20 % des recettes seront
reversés à la Croix Rouge.
Un dépôt des jeux et jouets
aura lieu, sur place, mercredi
13 et jeudi 14 novembre de
13 h 30 à 20 h, et vendredi
15 novembre, de 13 h 30 à
16 h. La remise des invendus
se déroulera, au même
endroit, mercredi 20 novem-
bre, de 13 h 30 à 20 h.
Renseignements
Centre social Robert-
Doisneau
Tél. : 01 30 76 61 16



Bezons infos n° 408 _ octobre 2019

28
Retraités

Activités retraités

Naissances jusqu’au 26 août 2019
Bienvenue aux nouveaux Bezonnais,
félicitations aux parents de :

 Chokdup Tenzin  Rayan Benaicha 
Assia Belarbia  Anfel Bouacha 
Edgardo-Jey et  Edwardo-Edji Aimont 
Salem Ali Abdou  Sara El-Sayed  Eva
Monteiro Mendes  Raphaël Naud 
Joakim Prevel  Eden Frederico  Omar
Msilimi  Léo Pitteri  Kelia Afonso 
Mickaella Tavares De Barros  Avinash
Suganthan  Talia Benakcha  Sonia
Bouakkaz  Ilyan Zermani  Souleyman
Al Homsi  Noureddine Mazi  Sacha
Rodrigues  Leana De Jesus Oliveira 
Kiara Macatrao  Dounia Kaci  Lara
Teixeira Carneiro  Médina Bouchaour 
Nina Gauthier Dhollande  Dylan
Giestinhas Alves  Hélia Meunier  Roger
Borges Santos  Selma Zidani  Naïla
Azizi  Iris Bosseur Manis  Yasmine
Cheboubi  Rediat Shibeshi  Mahir
Wague  Djawed Boulahbel  Yassine
El Haddad  Mylan Richard Chauchard

 Jùlian Veras Martins  Arezki Bouyahia
 Liyah Keddar  Khayron Thiam  Youri

Démota Gadenne  Djennah Izza 
Martin Silva Duarte  Mayar Assadi 
Adonis Tarasco Di Domizio  Naël Azoulaï

 Rafael Fongang  Théa Renard Le
Digabel  Giulia Fiocre  Narimane Hadj
Mohamed Zahafi  Jamil Sabbahi 
Assia Boudjella  Pablo Dumiot 
Fernando Larouco De Freitas  Warren
Nkindu  Noah Zakie  Zayd Démoulin

 Noémie Guendehou  Tasneem Satouri
 Chaima Akharraz, Heitor Fonseca

Guimaraes  Logan Guennec  Naïm Ait
Messaoud  Théo-Filipe Ferreira Monteiro

 Noah Verginio Ribeiro  Ismaïl
Djermane  Dilan Fernandes Dos Santos

 Laura Quach  Zakaria El Omari 
Havana Guemadi  Dyego Roldao Da
Fonseca Pereira  Léa Manceur  Aya
Bahaloul  Dilda Celik  Amira Dounnani

 Mathis Gomis  Cem Polat  Cristiano
Vieites Palhares  Rafael Leite Boavida 
Yusuf Mantar  Ailyne Katary  Malik
Lâoudi  Yousra Nejjari  Rouguy Diallo

 Ilyann Bennamri Touach  Lilia Ezziani
 Ayden Imad Villasmil  Imran

Bouchemla  Israa El Khayat.

Mariages jusqu’au 10 Août 2019
Ils se sont mariés, tous nos vœux
de bonheur à :
Abdessalam Chahib et  Mounia Bzi.
Naceur Dhidah et Chedia Frad.
Quentin Charlier et Dounia Guehiliz.
José Fernandes et Pascale Bruyère.
Sergiu Bodiu et Alina Chiriciuc.

Décès jusqu’au 24 août 2019
Ils nous ont quittés. La ville
présente ses condoléances aux
familles de :
Saad Saïdoune, Ginette Piccoli veuve
Montaye, Malika Djenadou épouse
Ouarab, Paulette Fleury épouse Coupade,
Fatiha Gafri divorcée Debbouza, Michelle
Motter épouse Poitou, Joaquim Sanches
Ferreiro, Mireille Allizard veuve Depari,
Hélène Grateau épouse Hédouin, Ammar
Haddad, Annette Simon veuveTerzi,
Mauricette Tessier veuve Callu.

État civil

Loto 
Gratuit. Chacun apporte sa contribution
au goûter.
Inscriptions au CCAS – service aux retraités
Mardi 22 octobre, à 14 h, à la résidence
autonomie Louis-Péronnet.

Anniversaires des usagers
du restaurant  
Déjeuner à réserver auprès des agents de la
résidence.
Mardi 29 octobre, de 12 h à 14 h, à la
résidence autonomie Louis-Péronnet.

Croisière Rive-droite Rive-gauche
Paris – Port de l’Arsenal  
Cette croisière de 2 h 30 commence au port
de l’Arsenal, à proximité de l’opéra Bastille.
Vous passerez sous de nombreux ponts
de Paris, longerez l’île Saint-Louis et ses ma-
gnifiques hôtels particuliers, en admirant les
majestueux monuments parisiens (Notre-
Dame, le Louvre, l’Institut de France, le musée

d’Orsay, la tour Eiffel, le palais de Chaillot).
Avant d’amorcer le retour, vous serez surpris
par l’étonnante sculpture monumentale haute
de 24 m, la Tour aux figures, de Dubuffet sur
l’île Saint-Germain à Issy-les-Moulineaux.
Remarque : prévoyez de manger avant de
partir ou apportez un pique-nique.
Jeudi 10 octobre, départ de Bezons après
ramassage : 12 h. Retour à Bezons vers 18 h.

Inscriptions et renseignements :
Service municipal aux retraités
6, avenue Gabriel-Péri
Tél. : 01 79 87 62 25

Sortie en Île-de-France
et ses alentours
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Santé

Lunettes, dents, audition :
mieux remboursés !

I nscrit dans le cadre de la réforme 100 %
santé, le « reste à charge zéro » associe
la Sécurité sociale et les complémen-

taires santé. L’enjeu est de lutter contre le re-
noncement aux soins, en améliorant le rem-
boursement, grâce notamment à la fixation
de tarifs plafonds. 

Dentaire
Depuis le 1er avril 2019, les soins conserva-
teurs dentaires (détartrage, traitement des
caries, dévitalisation) sont remboursés à
100 % (Sécurité sociale + mutuelle). Pour les
prothèses dentaires (couronnes, bridges),
le reste à charge zéro s’appliquera dès 2020,
y compris pour les couronnes en céra-
mique. Les dentiers seront intégralement
remboursés en 2021. Enfin, un bilan dentaire
gratuit est désormais proposé pour les en-
fants à partir de 3 ans (au lieu de 6 ans).

Optique
Au 1er janvier 2020, les opticiens devront pro-
poser un certain nombre de montures adul-
tes et enfants. Le remboursement maximum
est fixé à 100 € par les mutuelles. Le rem-

boursement des verres dépend de la correc-
tion. Ainsi, les lunettes avec verres dit « sim-
ples » seront remboursées jusqu’au plafond
de 420 € (montures + verres). Pour les ver-
res avec une correction plus élevée, le pla-
fond est fixé à 700 €. Enfin, le rembourse-
ment des verres progressifs pourra atteindre
800 €. 

Dans tous les cas, cette prise en charge sera
appliquée tous les deux ans, sauf si l’ophtal-
mologue prescrit une modification de la cor-
rection. Dans ce cas, la prise en charge sera
possible après 1 an, de date à date.

Audition
Les aides auditives sont actuellement les
dispositifs médicaux dont le reste à charge
est le plus important pour les patients : 57 %
contre 35 % pour les prothèses dentaires et
24 % pour les lunettes. Le coût moyen d’une
aide auditive est actuellement de 1 500 €,
dont 850 € sont à la charge du patient.
Aujourd’hui, seulement 35 % des personnes
malentendantes sont appareillées.
Le reste à charge va diminuer progressive-
ment, pour disparaître en 2021. Le patient
pourra choisir entre différents types d’ap-
pareillages. Il aura toujours la possibilité
d’opter pour des aides auditives plus onéreu-
ses. Mais le plafond de remboursement sera
fixé à 1700 € chacune.

Le service prévention Santé

La mesure du « reste à charge zéro » a été engagée, en janvier
2019, pour certaines lunettes, prothèses dentaires et aides
auditives. Elle se poursuivra jusqu'en 2021.

Logement indigne :
appelez le 0 806 706 806  

Les personnes vivant dans un logement en
très mauvais état ou ayant connaissance
d’une situation de logement insalubre
peuvent désormais appeler le numéro « info
logement indigne ». Un conseiller de
l’Agence départementale pour l’information
sur le logement (Adil) pourra évaluer la
nature et l’importance des problèmes
rencontrés, vous informer sur vos droits et
en cas d’insalubrité, signaler la situation,
avec votre accord, à l’Agence régionale
de santé (ARS). Ce numéro est accessible
de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h. La Ville
poursuit son engagement dans la lutte
contre l’habitat insalubre, avec l’instauration

en 2018 du « permis de louer ». Ce dispositif
oblige les propriétaires à solliciter une
demande préalable à la location d’un
logement, avec diagnostic technique à
l’appui. 119 dossiers ont été traités depuis
le début de l’année, donnant lieu à 10
refus et 8 régularisations. 

Retraite : une demande
simplifiée

Pour les personnes ayant été à la fois
salarié, travailleur indépendant ou fonction-
naire durant leur carrière, www.info-
retraite.fr devrait simplifier leur demande
de retraite. Ce site Internet propose un
service en ligne gratuit permettant de faire
une seule demande pour l’ensemble des

régimes obligatoires de base ou complé-
mentaires.

Fin du régime étudiant
de sécurité sociale 

Depuis le 1er septembre, tous les étudiants,
nouvellement inscrits ou poursuivant leur
cursus d’études supérieures, sont désor-
mais rattachés au régime de Sécurité
sociale de leurs parents ou tuteurs légaux.
Aucune démarche n’est à effectuer pour
cette affiliation. Il est toutefois fortement
conseillé de mettre à jour sa carte vitale
dans une pharmacie et de créer son compte
personnel sur le site www.ameli.fr pour
être sûr de bien percevoir ses rembourse-
ments de frais de santé.  

Les actus sociales du mois 
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Infos pratiques

Commerçants relais de distribution du Bezons Infos

Hôtel de ville de Bezons

Horaires
Lundi et jeudi après-midi : 13 h 30-18 h

Mardi, mercredi, vendredi : 8 h 30-12 h et 13 h 30-18 h (17 h le vendredi)
Samedi matin : 8 h 30-12 h

Les services de l'hôtel de ville

Les autres services

Habitat : 01 79 87 62 50
Cadre de vie : 01 79 87 62 30

CCAS/retraités : 01 79 87 62 25
Sports : 01 79 87 62 80

État civil/élections : 01 79 87 62 26
Enfance-écoles : 01 79 87 62 90
Petite Enfance : 01 79 87 62 95

Communication : 01 79 87 63 45     

Accueil collectif Anne-Frank : 01 79 87 64 13
Multi-accueil Anne-Frank : 01 79 87 64 15

Crèche Madiba : 01 39 61 63 26
Crèche le Colombier : 01 30 76 72 37

Centre municipal de santé : 01 79 87 64 40
PMI : 01 30 76 83 30

Centre social Robert-Doisneau : 01 30 76 61 16
Centre social La Berthie : 01 30 25 55 53

Centre social Rosa-Parks : 01 79 87 64 17

Espace jeunes : 01 79 87 64 10
Maison de la Citoyenneté : 01 79 87 64 11
Médiathèque Maupassant : 01 79 87 64 00

École de musique et de danse : 01 79 87 64 30
Théâtre Paul-Eluard : 01 34 10 20 20

Écrans Eluard : 01 34 10 20 60 
Violences femmes info : 39 19

Police municipale : 01 79 87 64 50

Le maire et ses adjoints vous reçoivent sur rendez-vous à
prendre au : 01 79 87 62 00.
Pour éviter tout déplacement inutile et obtenir directement un
rendez-vous avec l’élu concerné, précisez la question qui vous
préoccupe : https://www.ville-bezons.fr/raccourcis/contacts/

Nessrine Menhaouara, Conseillère départementale du canton
Bezons/Argenteuil est à votre écoute.
Prenez contact soit par mail : nessrine.menhaouara@valdoise.fr
ou par téléphone : 07 68 73 13 78

6 avenue Gabriel-Péri
Accueil téléphonique :

01 79 87 62 00

Ordures ménagères

01 34 11 70 31

Mairie+ Santé

Les élus vous reçoivent

QUARTIER BORDS DE SEINE

LISSAC L’OPTICIEN
82, rue de Pontoise
tél. : 01 39 98 87 09

PHARMACIE DE L’ETOILE
104, rue Edouard-Vaillant
tél. : 09 53 93 38 87

YES STORE
85, rue Edouard-Vaillant
tél. : 01 39 47 02 07

LA MIE CÂLINE
3, rue Rosenberg
tél. : 01 34 10 35 24

MAISON VUILLARD
BOULANGERIE ARTISANALE
30, rue Emile-Zola
tél. : 01 30 76 56 51

QUARTIER VAL-CHENES

AUX TRESORS DES SAVEURS
BOULANGERIE-PATISSERIE
119, rue Maurice-Berteaux
tél. : 01 30 76 68 19

BOUCHERIE HAIMONET
49, rue de Sartrouville
tél. : 01 39 82 85 56

AUX CROISSANTS D'OR
BOULANGERIE-PATISSERIE
47, rue de Sartrouville
tél. : 01 39 82 73 53

QUARTIER AGRICULTURE

FLEUR D’ARUM 
ARTISAN FLEURISTE
32T, avenue Gabriel-Péri
tél. : 01 30 76 27 15

LE BLE D’OR
BOULANGERIE-PATISSERIE
32, avenue Gabriel-Péri
tél. : 09 51 90 59 56

PHARMACIE DES BRIGADIERES
10, allée Georges-Bizet
tél. : 01 30 76 94 40

BOULANGERIE VALVERDINHO
27, rue Victor-Hugo
tél. : 01 30 76 06 63
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